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Ce qu'on mange
vient de partout !

Ce n'est pas
partout que l'on
mange...

C’est à partir de ces simples
affirmations que s’amorce toute
une réflexion sur la question
alimentaire.

Cet encart pédagogique pro-
pose diverses pistes d’exploita-
tion de l’affiche reproduite au

centre de ces pages. Véritable outil d’animation, cette affiche
permet de découvrir divers modes de production alimentaire.
Elle évoque aussi la diversité des coutumes alimentaires avec
la variété des aliments représentés. On y aborde enfin la ques-
tion cruciale du partage des ressources alimentaires en faisant
prendre conscience que plusieurs exclus n’ont peu ou pas accès
aux biens de la terre.

En s’interrogeant sur cette activité quotidienne et trop
souvent négligée qu’est l’alimentation, une foule de questions
émergent et nous amènent à réfléchir. Car, derrière ce simple
geste de se nourrir, il y a tout notre rapport à la Terre et aux
autres qui se profile. Si nous sommes ce que nous mangeons,
notre assiette devient alors un miroir dans lequel il est bon
parfois de se regarder !

Saviez-vous que…
en France,
on mange des escargots et des cuisses de grenouille ?
au Japon,
on boit du thé vert et on mange du poisson cru ?
au Mexique,
on mange des larves de papillons et des sauterelles ?
en Chine, en Thaïlande et en Malaisie,
on peut manger du chien, du rat et du serpent ?
Et au Québec,
qu’est-ce qu’on mange ? Des langues de morue !
Des cervelles de moutons ! Des crosses de violon !
Des œufs de homards ! Et quoi d’autre encore…

Des questions
à se poser…

Chaque élément de l’affiche prête
au questionnement. Et comme les
questions nous nourrissent souvent
bien davantage que les réponses, en
voici quelques-unes que nous vous
invitons à déguster ensemble, avec
vos élèves, vos camarades, vos col-
lègues ou votre famille !
� Où et comment sont produits les
aliments que vous consommez ?
� Viennent-ils d’une ferme québé-
coise ou de l’étranger ? Quelle dif-
férence cela fait-il ?

� Y a-t-il certains de vos aliments qui sont le fruit de la
chasse ou de la pêche ?

� Mangez-vous des produits frais ? Lesquels ?
� Mangez-vous des produits transformés ? Lesquels ?
� Est-il meilleur pour la santé de manger des produits frais ou

transformés ?
� Quel est le dernier aliment nouveau que vous avez goûté ?
� Quels sont les mets traditionnels de votre culture ?
� Mangez-vous par plaisir ou par obligation ?

Vous pouvez tenter de répondre à ces questions en évoquant
votre propre réalité, mais vous pouvez aussi vous plonger dans
la peau des individus assis autour de la table. Imaginez-les,
définissez leur cadre de vie, recherchez de l’information pour
bien les personnifier et présenter leurs diverses réalités alimen-
taires.

Pour aller plus loin…
En plus des affiches, l’opération pédagogique La Terre dans

votre assiette propose trois dossiers d’information et une série
d’activités à l’intention des écoles primaires et secondaires.
Ces activités sont disponibles en version imprimable à l’adresse
Internet suivante : http://eav.csq.qc.net/terre/.

Vous pouvez également consulter le répertoire des sites
Internet traitant de l’alimentation pour vous appuyer dans
votre démarche alimentaire. Vous y trouverez de nombreux
outils éducatifs et d’excellentes références permettant de
découvrir, ou de faire découvrir, l’univers de l’alimentation.
Cependant, sans même chercher plus loin, vous pouvez facile-
ment amorcer un projet portant sur l’alimentation à partir de
vos champs d’intérêt et des pistes de discussions proposées
dans ce feuillet. Consultez la liste de propositions en page 4
pour vous inspirer.

Histoire et
diversité

�
�
�
�
�

Alors vous ?
Qu’est-ce que vous mangez ?
D’où vient ce que vous mangez ?
Qui a produit ce que vous mangez ?
Avec qui partagez-vous ce que vous mangez ?
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� Nommez les divers modes de production des mets que vous
retrouvez dans votre assiette ? Est-ce que ces pratiques se
retrouvent partout sur la planète ? Historiquement, quels
sont les modes de production et d’acquisition les plus
anciens ? Comment tout cela a-t-il évolué et pourquoi ?

� Réalisez en commun une ligne de temps de l’évolution
des modes alimentaires.

�Menez une enquête auprès des grands-parents afin de
découvrir l’évolution récente de nos modes d’alimentation.

� À partir d’objets anciens trouvés dans nos greniers ou de
photographies, réalisez une exposition retraçant l’évolution
des produits de consommation entourant l’alimentation
(cuisson, réfrigération, ustensiles...).

� Faites une recherche sur les grandes exportations et leurs
impacts sur les habitudes alimentaires (la route des épices,
le marché du sel, la découverte de l’Amérique…).

� Découvrez l’origine de certains mets et leurs inventeurs
(poulet marengo, potage Parmentier, poutine, gibelotte de
Sorel...).

� Quelle pourrait être l’agriculture de demain dans les grandes
villes du Québec ? Dans les régions plus éloignées ?

� Ouvrez une discussion sur la diversité des mets que nous
consommons, sur leur origine et leur accessibilité. Que
connaissons-nous des cultures alimentaires ?

�Menez une enquête sur des aliments qui font le délice des
uns et le dégoût des autres (par exemple, les moules, les
insectes, les escargots, etc.).

� Replacez sur une carte du monde l’origine de certains pro-
duits alimentaires (fruits, légumes, viandes, mets, etc.).

� Réalisez un livre de recettes typiques de différentes
cultures.

� Préparez une revue de presse agroalimentaire en recueillant
tous les articles parus dans les quotidiens, les hebdos
régionaux et les sites web. Quels sont les principaux thèmes
abordés ?

� Relevez le défi de vous nourrir le temps d’un repas, d’une
journée ou d’une semaine, exclusivement de produits du
Québec.

� Enquêtez sur l’origine et les modes de production des ali-
ments qui vous sont offerts au supermarché.

�Menez une recherche sur les tabous et les interdits alimen-
taires selon les cultures.

� Invitez des membres des communautés culturelles à venir
partager leurs habitudes alimentaires.

�Menez votre enquête sur le problème de la sous-alimentation
et de la faim dans le monde et ici. Se pourrait-il que tous ne
mangent pas à leur faim? Est-il possible que nos systèmes
socioéconomiques génèrent des exclus ? Mais ces exclus, qui
sont-ils ? Pourquoi ne mangent-ils pas à leur faim ? Que
peut-on faire pour que chacun puisse répondre à ses besoins ?

� Informez-vous sur les organismes du milieu qui œuvrent
auprès des populations démunies (comptoir alimentaire,
soupe populaire, popote roulante…).

� Organisez une activité de collecte de fonds ou une cueillette
de denrées non périssables en vue de les redistribuer aux
exclus d’ici ou d’ailleurs.

� Écrivez aux autorités compétentes afin de dénoncer le pro-
blème de l’iniquité dans le partage des ressources.

� Faites une journée de bénévolat dans une banque alimen-
taire.

� Organisez un banquet de la faim et invitez les membres de la
communauté à un grand repas du partage.

� Jumelez votre établissement à un organisme qui intervient
dans les pays où la faim sévit.

� Invitez un agriculteur à venir partager son expérience sur la
ferme.

Histoire Partage
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